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Nakpa Polo à la tête de la CNDH
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Scac / Ambassade de France

Morgan Rohel en 
fin de mission

L’ancienne Secrétaire d’Etat aux droits de l’homme, dans le gouvernement Klassou 1, a été choisie pour 
diriger la Commission nationale des droits de l’homme (CNDH), samedi dernier. Cette fin connaisseuse 
des dossiers, des arcanes et des rouages des droits humains prend la suite du Professeur Aliou Cissé. 
Cette élection de Nakpa Polo devrait rassurer militants et organisations de défense des droits de 
l’homme. Ancienne ambassadrice du Togo à Genève, elle a beaucoup défendu son pays, dans plusieurs 
dossiers face à des accusations et des critiques sur le plan des droits humains ...

DERNIERES HEURES

ECONOMIE
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PAGE 5 La Commission des 
lois entre dans les 
arènes aujoud’hui

Le nouveau 
port de pêche 
sera inauguré 
demain

Démarrage ce jour des 
transferts monétaires pour 
61.000 ménages à Timbou

Célébration du 59ème anniversaire de l’indépendance 
du Togo / Programme de la commémoration

Agriculture

Très attendus sur la question des réformes constitutionnelles, les députés de la sixième législature ne 
comptent pas se faire désirer. A peine les neuf Commissions mises en place, maître Tchitchao Tchalim et 
ses collègues de la Commission des lois veulent s’attaquer sans tarder à ce dossier brûlant. Ses membres se 
donnent rendez-vous pour ce mardi. 

Quand le 
patrimoine vaut 
plus que la vie 
d'un homme  

Les pêcheurs peuvent s’en réjouir. 
Le nouveau port de pêche sera 
inauguré le mercredi 24 avril. La 
cérémonie s’inscrit dans le cadre 
de la commémoration du 59è 
anniversaire ...

Il a fallu cet incendie pour que 
tous les regards se tournent 
vers « Notre dame de Paris ». 
Un incendie de bonheur ou de 
malheur ? ...

Notre-Dame de Paris

En mission au Service de 
coopération et d’action culturelle 
(Scac) de l’ambassade de France 
depuis deux ans questions...

Assemblée nationale

PAGE 3
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Lutte contre le VIH/Sida
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Madagascar / Révision de la Constitution
Le référendum fixé au 27 mai

Marché financier régional 
Le Togo réalise encore un exploit

Journée internationale de la jeune fille 

dans les TIC
Donner la chance à la femme 
togolaise dans le secteur pour ...

Pollution marine
Que contient exactement la 
Convention de Marpol ?

L’ancien représentant-résident de l’Organisation 
mondiale de la santé (OMS) au Togo, le docteur 
Pierre M’pelé a rendu public samedi dernier à 
Lomé un ouvrage retraçant son parcours en tant 
que combattant des premières heures du VIH/
Sida. Structuré en neuf chapitres, « Itinéraire d’un 
médecin africain, du commencement au début de la 
fin de l’épidémie du Sida en Afrique », rassemble les 
leçons apprises de ce fléau mondial. 

Le premier chapitre 
est intitulé : le 
hasard de la vie, une 

rencontre extraordinaire 
de la maladie et des 
malades. « La rencontre 
du Sida, de l’épidémie et 
de la maladie a changé ma 
vie. Je rends hommage 
aux biologistes, 
é p i d é m i o l o g i s t e s , 
cliniciens et chercheurs 
français qui dans 
l’excellence de leur 
engagement scientifique 
ont découvert le virus du 
Sida et ont contribué 
significativement à 
la connaissance de 
la pandémie », écrit 
l’auteur.
Au chapitre 2, le 
narrateur se retrouve 

dans l’œil du cyclone. 
Au début de l’épidémie, 
ce fut en effet une 
impressionnante vague 
déferlante de malades 
et encore de malades, 
au Congo et en Afrique, 
des hommes et des 
femmes pris au piège 
de la guerre imprévisible 
contre le VIH/Sida. Le 
chapitre 3 permet à 
l’auteur de connaître son 
ennemi pour mieux le 
combattre. L’Afrique a 
contribué à la réponse 
globale contre le VIH/
Sida du point de vue 
scientifique, médical, 
politique, stratégique, 
opérationnel et 
communautaire. C’est 
une réalité parfois sous-

estimée ou simplement 
ignorée, mais qui plus 
tard sera reconnue à sa 
juste valeur.
Le chapitre 4 parle d’une 
bataille pour une guerre 
annoncée perdue. 
Plusieurs pays africains 
ont d’abord hésité 
à s’engager contre 
l’épidémie du VIH/Sida. 
Cette inaction a eu un 
coût considérable avec 
des conséquences 
multidimensionnelles. « 
Le Congo, mon pays, a su 

répondre très tôt et s’est 
engagé sans hésiter 
dans la lutte contre 
l’épidémie du VIH/Sida. 
Deux décennies plus 
tard, il récolte les fruits 
de cet engagement 
exemplaire », témoigne 
le docteur M’pelé.
Chapitre 5 : 
l’engagement face au 
tsunami pour survivre. 
La vague déferlante du 
Sida a engendré des 
réactions diverses en 
Afrique. Les Etats et 

Le docteur Pierre M’pelé partage son histoire
les gouvernements, les 
personnels soignants, 
les leaders politiques 
et de la société civile, 
les personnes vivant 
avec le VIH et affectées 
par le Sida ont réagi, 
chacun en fonction de 
ses responsabilités et 
de ses intérêts. Chapitre 
6 : à l’envers du mal des 
opportunités. Il n’y a rien 
qui soit tout noir ou tout 
blanc face à un problème 
de quelque nature que 
ce soit. Face à l’épidémie 
du VIH/Sida, les hommes 
et leurs communautés 
ont su parfois tirer 
profit de l’autre face 
de la médaille. Nelson 
Mandela a dit : « je ne 
perds jamais, soit je 
gagne soit j’apprends 
». C’est pourquoi il a 
parcouru un si long 
chemin vers la liberté, 
sa liberté, celle de sa 
communauté et de son 
pays.
Avec le chapitre 7, le Dr... 

Suite à la page 11

Le docteur Pierre M'pelé lors de la dédicace de l'ouvrage
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... Mais, elle est connue 
pour ses positions 
consensuelles et ses 
constants efforts à 
maintenir le fil du dialogue 
avec les organisations de 
défenses des droits de 
l’homme. 

Première femme à diriger, 
cette institution qui est 
une émanation directe de 
notre Constitution, Nakpa 
Polo, doit être consciente 
de prendre une fonction 
des plus difficiles,  dans un 
contexte post- août 2017 

où certains esprits, veulent 
toujours allumer des feux 
pour attaquer les acquis et 
autres avancées réalisés 
par notre pays au lendemain 
des événements de 2005. 
En tant que femme 
elle-même, elle devra 
amener à ce haut poste, 
une perspective unique 
sur l’importance d’une 
défense vigoureuse de 
l’égalité homme-femme, 
une perspective qui est 
encore un doux rêve dans 
une société sérieusement 
contrôlée encore par la 
gent masculine. L’équité 
genre est d’ailleurs au cœur 

de la nouvelle loi organique 
relative à la composition, 
à l’organisation et au 
fonctionnement de la 
CNDH votée en 2018 et qui 
fait obligation, qu’il y ait au 
moins 3 femmes au sein de 
la nouvelle Commission.
Les députés de la nouvelle 
législature ont procédé à 
l’élection des membres de 
la Commission, lors de la 
première séance plénière 
de la deuxième session 
extraordinaire de l'année 
2019, le 22 mars dernier. Le 
16 avril dernier, le bureau 
de l’Assemblée nationale 
a reçu le serment des 

nouveaux membres de la 
Commission, qui vient à 
son tour de se doter de 
son nouveau bureau ainsi 
composé : présidente, 
Nakpa Polo, le magistrat 
Sronvie Yaovi, rapporteur 
général et Ouro-Yondou 
Abdoul Raouf rapporteur 
général adjoint. Les 
deux sous-commissions 
notamment promotion et 
protection des droits de 
l’homme et prévention de la 
torture ou autres formes de 
traitements cruels seront 
dirigées   respectivement 
par Mme Atitso Afi et M. 
Sanvee Didi.

Crée en 1987 et dirigée à 
l’époque par un certain 
Me Yaovi Agboyibo, la 
CNDH a régulièrement 
subi plusieurs critiques, 
mais, elle a été le ferment 
de l’éclosion des libertés 
fondamentales, des droits 
de l’homme et de la culture 
démocratique, au Togo, 
selon les uns, tandis que 
pour les autres, elle a réussi 
à faire cesser plusieurs 
cas de violation des droits 
de l’Homme dont elle a 
connaissance, soit par la 
saisine ou par l’autosaisine.

Dieudonné Korolakina 

Assemblée nationale

La Commission des lois entre dans les arènes aujoud’hui
Très attendus sur la question des réformes constitutionnelles, les députés 
de la sixième législature ne comptent pas se faire désirer. A peine les neuf 
Commissions mises en place, maître Tchitchao Tchalim et ses collègues de la 
Commission des lois veulent s’attaquer sans tarder à ce dossier brûlant. Ses 
membres se donnent rendez-vous pour ce mardi. 

C’est par l’intermédiaire 
d’un des membres de 
cette Commission, 

en la personne de Gerry 
Taama, président du groupe 
parlementaire Net/PDP à 
l’Assemblée nationale que 
l’information a été rendue 
publique. Le message 
publié en fin de semaine 
dernière stipulait clairement 
: « la Commission des lois 
à laquelle j’appartiens a 
fixé au mardi prochain 
le début de l’étude sur le 
fond du projet de réformes 
constitutionnelles introduit 
par le gouvernement le 9 
novembre 2018 sur la base 

des recommandations de la 
Cedeao et dont la Commission 
des lois de la précédente 
législature n’avait pas 
conduit la procédure à son 
terme. Au nom du principe 
de la continuité de l’activité 
législative, notre Commission 
hérite donc de ce texte et va 
l’étudier en priorité ». À la 
suite donc de la présidente 
de l’Assemblée nationale, 
Yawa Djigbodi Tsègan, les 
membres de la Commission 
des lois viennent de révéler 
leur priorité.
Le caractère urgent des 
réformes constitutionnelles 
n’est plus à démontrer à 

ce jour dans notre pays. 
L’étape de l’évidence 
est dépassée depuis 
longtemps. Il reste à aller 
vers l’opérationnalisation. 
Beaucoup de chemin a été 
parcouru, des travaux ont 
été faits, des réflexions 
suivies de recommandations 
sont disponibles. Même si 
l’on en aura jamais assez 
besoin, pour bon nombre 
d’observateurs et d’acteurs 
il faut à présent aller vers la 
concrétisation.
A ce jour, les acteurs 
continuent sans doute de 
ruminer toutes ces occasions 
gâchées ou ratées. Les deux 

dernières législatures ont 
brillé par leur incapacité 
à trouver le consensus. 
Même l’intervention de la 
Communauté économique 
des Etats de l’Afrique de 
l’ouest (Cedeao) à la faveur de 
la crise politique du 19 août 
2017 et ceci par l’entremise 
de deux chefs d’Etats n’a 
pas réussi à créer le déclic 
nécessaire pour la réalisation 
de ces réformes. Or tous 

les acteurs s’accordent 
sur la nécessité pour le 
pays d’y aller. Ils affirment 
tous être d’accord sur le 
principe. Mais qu’est-ce qui 
bloque ? Vivement donc 
que les députés de l’actuelle 
législature parviennent à 
trouver le nœud du problème, 
à le surmonter pour que très 
bientôt l’on puisse constater 
l’effectivité de ces réformes.

E. Dadzie

Célébration du 59ème anniversaire de l’indépendance du Togo / Programme de la commémoration

Démarrage ce jour des transferts monétaires pour 61.000 ménages à Timbou
Le 27 avril 2019, le Togo va célébrer le 59ème  anniversaire de son accession à la souveraineté internationale. Au menu de cette célébration, des actions d'envergure  
qui impactent directement et améliorent les conditions de vie des Togolais. A cet effet, des usines et autres infrastructures construites seront inaugurées. Des 
programmes visant à réduire la pauvreté sur l'ensemble du territoire seront lancés. C'est dans ce cadre que démarre ce mardi les transferts monétaires pour 
61.000 ménages à Timbou. Le programme complet des  festivités marquant le 59ème anniversaire de l'indépendance du Togo.

Le siège de l'Assemblée nationale togolaise
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Roch Marc Kabore

Panique après l'explosion 

ETRANGER

Ellen Johnson Sirleaf

France / Reconstruction de Notre Dame de Paris
Une mobilisation largement au dessus de l’Aide au G5 Sahel
Le spectacle était tout aussi désolant que les images de l’écroulement de la « flèche 
» de l’Eglise Notre Dame de Paris. En l’espace d’une semaine, Paris a reçu plus de dons 
qu’aucun pays au monde n’aurait reçus, même entre les deux guerres mondiales. Alors 
que depuis des décennies, l’Afrique et une grande partie de l’Asie stagnent dans la 
pauvreté. Se pose alors cette question : l’humanité a-t-elle vraiment perdu ses repères 
au point d’accorder plus de valeur à un édifice religieux qu’au secours aux pauvres et 
aux sinistrés de ce monde ?

Cette question, l’on est 
forcé de se la poser 
dans la mesure où 

plusieurs années de mise 
en œuvre de l’Aide publique 
au développement n’ont 
pas pu enclencher les 
changements positifs 
escomptés en Afrique. Pas 
parce que les Africains sont 
en manque d’imagination, 
mais justement par la 
faiblesse des montants 
alloués à cette aide, qui, de 
plus, part pour une grande 
partie, dans les voyages, les 
honoraires des consultants, 
les séminaires et ateliers, 
etc…
En moins d’une semaine, 
Paris a déjà mobilisé près 
d’un milliard d’euro. Soit le 
budget d’un Etat pauvre 
d’Afrique, bénéficiaire 

de cette aide publique 
au développement. Cela 
fait jaser et suscite des 
commentaires et les 
spéculations les plus folles 
puisqu’à quelques centaines 
de kilomètres de Paris, des 
individus peinent à trouver 
ne serait-ce qu’un seul 
repas par jour. Et quand 
on fait le rapprochement 
des années de colonisation 
et de l’état de pauvreté de 
l’Afrique, un sentiment de 
tristesse remplit les esprits.
Au moment où en 
Afrique, l’on pense aux 
méthodes résilientes 
pour faire face aux 
changements climatiques 
et à la dégradation de 
l’environnement, à Paris, le 
débat planche sur la célérité 
avec laquelle cette Eglise 

devrait être reconstruite.
Une comparaison avec 
le montant mobilisé pour 
la reconstruction des 
mausolées de Tombouctou 
détruits en 2012 par 
les Islamistes fait tout 
simplement rire. 11 millions 
d’euros seulement avaient 
été requis par l’Unesco. Mais 
le Mali n’avait pu récolter 
que 4 millions. 

Des fonds qui provenaient 
essentiellement de l’Union 
européenne et de la Suisse. 
L’exemple, plus récent, de la 
force du G5 Sahel est encore 
vivant dans les esprits. Face 
au terrorisme dans le Sahel, 
l’Union européenne, l’Arabie 
saoudite et les Etats-Unis 
s’étaient engagés en février 
2018, à verser près de 414 

millions d’euros pour le 
fonctionnement de cette 
force. Mais 4 mois après 
ces promesses, seules 
13% des sommes promises 
ont été exécutées, et 
les opérations militaires 
conjointes conduites ont été 
principalement financées 
par les contributions 
des 5 pays du G5 Sahel, 
notamment le Mali, le Niger, 
le Tchad, la Mauritanie et le 
Burkina-Faso. Mais Notre 
Dame de l’Eglise a mobilisé 
plus du double en une seule 

semaine.
Dans ce contexte où les 
engagements pris pour 
résorber les fléaux du 
chômage, de la pauvreté 
et de la famine, des 
catastrophes naturelles, et 
du terrorisme, ne sont pas 
respectés, il est tout à fait 
normal que la mobilisation 
rapide des montants pour 
la reconstruction de Notre 
Dame de Paris amène à des 
interrogations.

Alexandre Wémima

La révision de la 
Constitution porte sur 
trois points : la mise en 

place de gouverneurs à la 
place de chefs de région. 
Ils seront dotés de plus de 
pouvoir et de ressources 
pour une décentralisation 
effective, indique la ministre 

de la Communication, 
Lalatiana Rakotondrazafy.
Deuxième modification 
importante : la suppression 
du Sénat, budgétivore, selon 
le chef de l’Etat. Avec l’argent 
économisé, Andry Rajoelina 
souhaite construire des 
universités dans chaque 

région du pays. « Il y aura 
d’autres suppressions 
d’institutions budgétivores 
mais je m’abstiendrai de 
vous donner une liste pour 
le moment », explique la 
ministre qui précise que 
le texte de cette nouvelle 
Constitution sera publié et 

Madagascar / Révision de la Constitution
Le référendum fixé au 27 mai
Réviser la Constitution à Madagascar, c’est ce que souhaite le président de la République. 
Lors d’un Conseil des ministres vendredi soir, Andry Rajoelina a signé un décret 
de convocation des électeurs pour l’adoption d’un projet de loi modifiant certaines 
dispositions de la Constitution, comme l'indique un communiqué de la présidence. Les 
Malgaches sont appelés à se prononcer sur cette révision de la Constitution le 27 mai, 
jour de l’élection législative.

porté à la connaissance des 
électeurs sous peu.
Ce référendum aura lieu 
en même temps que les 
législatives pour des raisons 
financières, précise la 
ministre de la Communication. 
Un argument qui n’est pas 
valable pour Faraniaina 
Ramarosaona pour qui « les 
enjeux de la modification de 
cette Constitution sont plus 
élevés que le côté financier ».
Guy Rivo est membre du 
bureau politique du TIM, le 
parti de Marc Ravalomanana, 
opposé au MAPAR, le parti du 
président. Il se dit préoccupé 
par la décision présidentielle 

de supprimer le Sénat, une 
promesse de campagne. Il 
invoque la Constitution pour 
faire part de son étonnement 
et les articles 161, 162 et 163 
qui disposent qu’avant d’être 
proposée en référendum 
la proposition de révision 
doit être approuvée par les 
trois quarts des membres 
de l'Assemblée nationale et 
du Sénat. « Nous sommes 
inquiets : il y a une dérive 
de la part d’Andry Rajoelina, 
explique Guy Rivo, joint par 
téléphone. Il profite de la 
situation pour passer en 
force».

T.M. et Rfi.fr

Notre Dame de Paris

RDC / Justice
La justice annule la condamnation de Moïse Katumbi
Certains avaient conclu à une cabale politique contre 
l’opposant congolais dont la popularité commençait 
déjà par déranger le pouvoir de Kabila. Le tribunal de 
Lubumbashi avait condamné l’opposant à 3 ans de prison 
ferme, ce qui lui avait valu l’exil. Cette décision vient 
d’être cassée en fin de semaine dernière par la Cour de 
cassation, permettant donc à l’opposant de regagner son 
pays en toute quiétude.

La décision de la Cour 
de cassation, en date 
du 17 avril, « annule 

le jugement rendu le 21 
juin 2016 par le tribunal 
de paix de Lumumbashi/
Kamalongo » à l’encontre 
de Moïse Katumbi, qui avait 
été condamné à trois ans 
de prison ferme. Les juges 
de cassation ont par ailleurs 

annulé la peine d’un million 
de dollars de dommages 
et intérêts qui avait été 
prononcée à l’encontre de 
l’opposant en exil.
Dans ce dossier, le tribunal 
de Lubumbashi avait donné 
raison à Alexandros Stoupis, 
un citoyen grec qui accusait 
l’ancien gouverneur du 
Katanga d’avoir fait usage 

de faux en écriture pour 
s’approprier une parcelle 
qu’il revendiquait. L’affaire 
avait éclaté en pleine 
brouille entre Joseph Kabila 

et Moïse Katumbi, qui venait 
de démissionner de son 
poste du gouverneur et 
de président interfédéral 
du Parti du peuple pour 

Moise Katumbi

la reconstruction et la 
démocratie (PPRD). Il 
accusait alors Kabila 
de vouloir modifier la 
Constitution pour se 
maintenir au pouvoir.

Pour Jean-Joseph Mukendi, 
avec cet arrêt de la Cour 
de cassation, « plus rien 
ne s’oppose au retour 
de Moïse Katumbi », en 
exil forcé depuis 2016. 
« Il y a l’affaire dite des 
mercenaires, pour laquelle 
il est poursuivi en étant en 
liberté, et cette affaire est 
pour le moment devant la 
Cour constitutionnelle pour 
violation de la constitution 
», estime l’avocat.

T.M.
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Dans deux mois, 
Lomé sera une ville 
d’opportunités pour 

les entreprises togolaises 
et étrangères. Cette 
rencontre va profiter tant 
aux sociétés du Togo que 
de l’Union européenne 
et permettra aux 
participants de rencontrer 
des investisseurs dans 
divers domaines. Selon 
la présidence de la 
République, le Forum 
économique Togo-UE sera 
une occasion d’accélérer 
le développement des 
entreprises togolaises 
avec des partenaires 
européens. La dynamique 
de promouvoir l’économie 
togolaise et de la hisser au 
rang des économies à fort 
taux de croissance sur le 

continent se poursuit. 

Pour accompagner les 
entreprises togolaises 
à sortir gagnantes de 
ce Forum, la présidence 
de la République met 
à leur disposition une 
plateforme de mise 
en relation. Il s’agit 
d’une plateforme de 
réseautage et de conseil 
qui permettra de relier les 
sociétés aux potentiels 
investisseurs des 28 pays 
de l’Union européenne. 
L’initiative servira à 
mieux connecter les 
sociétés togolaises aux 
investisseurs européens. 
La plateforme permettra 
dans ce sens de 
mettre en relation les 
entreprises œuvrant dans 

Forum économique Togo-UE 

La présidence de la République 
accompagne les entrepreneurs togolais
Le Forum économique Togo-UE  qui se tient du 13 au 14 juin à Lomé sera sans doute une 
belle opportunité d’affaires pour les entreprises togolaises et étrangères. Pour réussir cette 
grande première, la présidence de la République s’est engagée à accompagner les entreprises 
togolaises pour leur permettre de tirer un meilleur profit. 

les différents domaines 
avec les investisseurs 
appropriés. C’est aussi 
une façon de mieux les 
« orienter » et de leur 
permettre de bénéficier 
des investissements dans 
leur domaine.  

Plusieurs personnalités 
sont attendues à cet 
important rendez-
vous. Parmi elles, 
le vice-président 
de la Commission 
européenne pour 
l’Emploi, la Croissance, 
l’Investissement et la 
Compétitivité Jyrki 
Katainen. Le Forum va 
renforcer les relations 
économiques durables et 
pérennes entre le Togo 
et l’UE. Cette première 
édition rassemblera 
400 participants et 
300 investisseurs. Les 
autorités togolaises vont 
présenter 100 projets 
bancables du secteur 
privé aux investisseurs 
pour « nouer des contacts 
et bâtir des relations 
solides et pérennes entre 
entrepreneurs togolais et 
investisseurs européens 
».
Pour prendre part à 
cette opportunité, il 
faut s’inscrire sur le site 
www.forumtogo-ue.tg et 
enregistrer ses projets. 

F.T.  

Agriculture 

Le nouveau port de pêche sera inauguré demain
Les pêcheurs peuvent s’en réjouir. Le nouveau port de pêche sera inauguré le mercredi 24 avril. La cérémonie s’inscrit 
dans le cadre de la commémoration du 59è anniversaire de l’indépendance du Togo.

A compter du mercredi 
24 avril, les activités 
de pêches se feront 

dans un nouveau cadre. Un 
nouvel espace aménagé 
pour les pêcheurs, pour 

leur permettre de mener 
en toute quiétude et avec 
du matériel moderne 
leurs activités. C’est 
depuis 2017 que les 
pêcheurs attendaient cet 
ouvrage. Pour réaliser ces 
infrastructures, le Togo 
a bénéficié de l’appui du 
Japon à travers l’Agence 
japonaise de coopération 
internationale (Jica). Le 
nouveau port de pêche a 
coûté 2,79 milliards de Yen 
japonais soit 14,43 milliards 
de francs CFA. 
Ce nouveau port de pêche 
complètement délocalisé 
est situé à Gbetsogbe, 

à 30 km de Lomé. Il est 
plus moderne que l’ancien 
et peut accueillir jusqu’à 
300 pirogues, plus que la 
capacité de l’ancien qui en 
accueillait que 180. 
Le nouveau port de pêche 
est doté d’infrastructures 
de débarquement 
modernes, de conservation 
et de vente des produits de 
pêche. Il s’agit notamment 
d’un quai de débarquement, 
de la criée, d’un bloc 
administratif, d’un quai de 
repos et d’une machine à 
glace pour les produits.
Au Togo, la pêche emploie 
plus de 22 000 acteurs et 

L’émission des Bons assimilables du trésor du Togo a 
été un succès. Le montant global des soumissions 
pour cette opération s’élève à 77 135 000 000 FCFA. 

Cette émission a permis d’enregistrer 49 soumissions pour 
29 participants. Le taux de couverture du montant mis en 
adjudication par les soumissions est de 385,68%.  
C’est la deuxième fois que le pays réalise une telle 
performance ce mois. Le 5 avril dernier, l’émission 
d’Obligations assimilables du trésor du Togo a permis 
d’enregistrer des soumissions de 77 239 millions FCFA, soit 
un taux de couverture de 386%. Ce deuxième trimestre 
s’annonce donc bien pour le Togo sur le marché financier 
régional.
Pour l’opération du 19 avril, le pays a retenu finalement 22 
milliards. Selon l’Agence Umoa-titres, cette émission de 
Bons assimilables du trésor à douze mois s’inscrit dans le 
cadre de l’exécution du programme d’émissions de titres 
publics du Togo en conformité avec la stratégie à moyen 
et long terme de gestion de la dette. L’opération permet de 
mobiliser l’épargne des personnes physiques et morales 
en vue d’assurer la couverture des besoins de financement 
du budget de l’Etat du Togo. 
Une fois encore, les investisseurs ont renouvelé leur 
confiance à l’économie togolaise et aux autorités 
togolaises.  

F.T.

contribue à plus de 4,5% au 
PIB agricole. Ces nouvelles 
infrastructures visent à 
contribuer à l’amélioration 
des conditions de travail des 
acteurs et à leur permettra 
d’avoir accès à un grand 
espace maritime, pour y 
mener leurs activités. Les 
pêcheurs auront désormais 
accès à un environnement 
adéquat qui répond aux 
normes internationales. 
Le projet d’aménagement 
du port de pêche vise aussi 
à mieux organiser et gérer 
la vente du poisson pour 
garantir la salubrité et la 
qualité des produits. A 
travers ce projet, les circuits 
de commercialisation de la 
pêche artisanale maritime 
seront intégrés à ceux de 
l’économie formelle. 

Félix Tagba

Le nouveau port de pêche

Marché financier régional 

Le Togo réalise encore 
un exploit
Sur le marché financier régional, le Togo a réalisé une 
nouvelle performance. Vendredi 19 avril, l’émission des Bons 
assimilables du trésor a donné de bons résultats. Le pays 
recherchait sur le marché financier régional une somme de 20 
milliards FCFA. Mais l’opération lui a permis d’enregistrer plus 
de soumissions que prévues.  
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La maladie hémorragique qui 
n’épargne non plus les Togolais

L’hémophilie

Hier 17 avril était la Journée mondiale de l'hémophilie (29ème  
du genre), journée instituée afin de sensibiliser un large public 
sur les réalités d'une maladie peu connue et de mobiliser le 
plus grand nombre en faveur de l'intégration des patients. 
L'hémophilie est une maladie hémorragique héréditaire, due au 
déficit d'une protéine de coagulation, habituellement présente 
dans le plasma. Elle se transmet de façon héréditaire de père 
en fille et de mère en fils. Au Togo le nombre d’hémophiles 
(personnes souffrantes d’hémophile), connus est très peu 
élevé en raison d’une insuffisance de diagnostic. D’où le besoin 
de mieux faire découvrir la maladie dans l’intérêt de toute la 
population.

Le secteur minier togolais 
promu à l’étranger

L’hémophilie, trois types dont 
deux fréquents

Fédération mondiale de 
l’hémophilie insiste sur la 
sensibilisation et l’expertise 
médicale

L’Association togolaise des 
hémophiles pour aider les 
Togolais

L'hémophilie est la maladie 
héréditaire hémorragique 
la plus fréquente après 

celle de Willebrand, atteignant 1 
garçon sur 5000 naissances pour 
l'hémophilie A et 1 garçon sur 
20 000 pour l'hémophilie B. Elle 
est une maladie hémorragique 
héréditaire due à un déficit 
ou à l'absence d'un facteur 
de coagulation. La formation 
d'un caillot de sang lors du 

processus de coagulation est 
alors plus difficile, le patient 
saigne donc plus longtemps. 
Plus le déficit en facteur de 
coagulation est important, plus 
les manifestations cliniques le 
seront. Celles-ci correspondent 
à des hémorragies pouvant 
atteindre n'importe quel organe 
mais plus particulièrement les 
articulations (hémarthrose) et 
les muscles (hématomes).

Les hémophiles du Togo 
disposent d’une structure 
: l'Association togolaise 

des hémophiles (ATH) 
officiellement lancée en 2014, 
lors d’une rencontre avec les 
professionnels des médias, 
en marge d’une assemblée 
générale. L’association a pour 
objectif de sensibiliser sur 
la maladie et permettre une 
meilleure prise en charge 
des patients. Selon l’un des 
responsables de la nouvelle 
association, l’hémophilie est une 
« maladie héréditaire jusque-là 
ignorée du grand public togolais 

et les produits pour le traiter 
sont rares (…) L’Association 
togolaise des hémophiles veut 
tout d’abord sensibiliser la 
population sur la maladie et 
ensuite permettre une meilleure 
prise en charge des patients. 
C’est l’objectif premier de 
l’association », a-t-il souligné. 
Cette association bénéficie de 
l’appui de la Fédération mondiale 
de l’hémophilie, qui milite 
contre cette méconnaissance 
de la maladie. Les axes majeurs 
d’appui portent d’abord sur 
la formation, notamment la 
formation du corps médical.Cette année, la Fédération 

mondiale de l’hémophilie 
(FMH), a décidé de 

concentrer son action sur la 
question de la sensibilisation 
et du dépistage de nouveaux 
membres de la communauté 
concernée par les troubles 
de la coagulation. Pendant 
de nombreuses années, la 
FMH a soutenu des projets de 
sensibilisation dans différents 
pays et organisé des formations 
aussi bien pour les patients 

et leurs familles, que pour les 
professionnels de santé, en 
lien avec les organisations 
nationales membres (ONM). La 
campagne entourant la JMH 
2019 est l’occasion d’illustrer par 
différents exemples les actions 
de sensibilisation menées à 
bien par la FMH, notamment 
les ateliers régionaux, la 
sensibilisation du grand public 
aux maladies hémorragiques 
rares à travers les médias, les 
formations des professionnels 

de santé et la collecte de 
données. À cela s’ajoutent 
d’autres exemples de projets que 
les membres de la communauté 
ont mené afin de sensibiliser les 
populations dans leurs propres 
régions et de développer 
des idées et des initiatives 
pour les années à venir. 
Cette journée fondamentale 
pour la communauté, 
permet également d’illustrer 
l’importance du Programme 

d’aide humanitaire, qui constitue 
une action absolument 
indispensable pour la FMH qui 
propose, dans ce cadre, toute 
une gamme de programmes de 
formations visant à assurer un 
développement intégré de l’offre 
de soins en veillant à fournir 
des infrastructures sur le plan 
local et une expertise médicale 
afin que les produits issus des 
dons soient utilisés de façon 
adéquate et optimale.

L’hémophilie A: Mutation 
du gène F8 du locus 28 
du chromosome X codant 

le facteur VIII de coagulation. 

Cette mutation consiste souvent 
en une inversion de l'intron 22 
soit des délétions et insertions. 
L'incidence de cette maladie 

Une partie du corps visiblement 
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Les signes cliniques

Ciseaux génétiques comme 
possible traitement selon des 
experts

Une petite vingtaine d’essais 
de thérapie géniques sont 
en cours. Il y a un an et demi, 

des résultats spectaculaires 
ont été obtenus à la fois pour 
l’hémophilie A et l’hémophilie 
B, fournissant la preuve d’un 
effet durable avec une seule 
injection! Le triomphe de la 
thérapie génique est-il proche 
dans l’hémophilie? « C’est la 
question à un million de dollars, 
littéralement, étant donné le 
coût important des traitements 
actuels (en moyenne 300.000 

dollars par patient par an) », 
répondaient récemment dans 
la revue Human Gene Therapy, 
deux spécialistes belges 
de la maladie, le Dr Thierry 
Vanden Driessche (Université 
libre de Bruxelles) et Marinee 
Chuah (Université de Louvain). 
«La perspective d’une réelle 
guérison pour les patients 
hémophiles n’a jamais semblé 
aussi prometteuse qu’elle ne 
l’est aujourd’hui», ajoutaient-ils.

Réalisé par Attipoe Edem Kodjo

est de 1 sur 5 000 naissances 
de garçons avec une prévalence 
de 1 sur 10 000 dans les pays à 
haut équipement sanitaire. Elle 
peut être confondue avec la 
Maladie de Willebrand car celle-
ci présente aussi une diminution 
du facteur VIII. 
Hémophilie B: Mutation du gène 
F9 du locus q27 du chromosome 
X codant le facteur IX de 
coagulation. Il existe plus de 2 
100 mutations pouvant porter 
sur ce gène. L'incidence de 
cette maladie est de 1 sur 20 000 
naissances de garçons avec une 
prévalence de 1 sur 25 000 dans 

les pays à haut équipement 
sanitaire. Elle peut également 
être appelée « maladie de 
Christmas ».

La troisième, rare, est 
l’hémophilie C: L'hémophilie 
C’est un déficit en facteur XI. Elle 
atteint environ une personne 
sur 100 000. Il s'agit d'une forme 
légère d'hémophilie non liée 
au sexe et donc touchant les 
hommes et les femmes. Le plus 
souvent elle ne nécessite pas 
de traitement. Les femmes sont 
affectées plus sévèrement du 
fait des menstruations.

Le diagnostic de l'hémophilie 
repose sur les examens 
courants pratiqués dans 

l’exploration de l’hémostase. 
Le temps de céphaline activé 
est augmenté ; le taux des 
facteurs de coagulation VIII, 
IX ou XI est abaissé ; le temps 
de saignement est le plus 
souvent normal ; le taux de 
prothrombine et la numération 
plaquettaire sont normaux. Le 
sang d'une personne atteinte 
d'hémophilie ne coagule pas 
normalement. Les saignements 
ne sont pas plus abondants, ni 
plus rapides que la normale, 

mais durent plus longtemps. Les 
blessures superficielles sont 
généralement bénignes et ne 
provoquent pas de saignement 
plus intense que la normale. 
D'autres saignements peuvent 
entraîner des conséquences 
plus graves, en particulier s'ils 
concernent les articulations, 
surtout les genoux, les chevilles 
et les coudes, ainsi que les tissus 
mous et les muscles. La gravité 
de l'hémophilie est fonction 
du pourcentage d’activité 
du facteur de coagulation 
déficitaire.

Il existe heureusement des 
traitements pour apporter 
au corps les facteurs de 

coagulation qui lui manquent: 
le facteur VIII dans l’hémophilie 
A, le facteur IX dans l’hémophilie 
B, pour ne citer que les deux 
plus fréquentes maladies 
héréditaires de la coagulation. 
Néanmoins, ces traitements 

doivent être administrés par 
perfusion et de façon répétée 
(en prévention) ou ponctuelle (en 
cas d’accident hémorragique) 
avec le risque de développer, 
à terme, des anticorps anti-
facteurs de substitution. 
Il faut alors recourir à des 
médicaments coûteux pour 
contourner ces résistances. 

Qu’il s’agisse d’hémophilie A 
ou B, la maladie est plus ou 
moins grave, selon le taux 
d’activité résiduel du facteur 
de coagulation déficient. On 
considère que l’hémophilie 
est sévère lorsque ce taux est 
inférieur à 1%, modérée de 1 à 
5%, mineure de 5 à 25% et fruste 
de 25 à 50%. Près d’un tiers des 
patients atteints d’hémophilie 
A sévère et 5% de ceux ayant 
une hémophilie B sévère 
développent une résistance au 
traitement classique.
Commentant les résultats de 
cette thérapie génique dans un 
éditorial publié en décembre 
2017 dans le New England 
Journal of Medicine, le Pr 
Marijke Van den Berg, pédiatre 
onco-hématologue et vice-
présidente de la Fédération 
mondiale d’hématologie, 
abondait prudemment dans 
ce sens: « Si cela pouvait être 

perfectionné, les enfants nés 
avec cette maladie dévastatrice 
pourront bénéficier d’une vie 
sans hémorragies et autres 
séquelles de la maladie». Pour 
l’heure, les conséquences à 
long terme de ces traitements 
restent incertaines. Désormais, 
les premiers résultats de firmes 
pharmaceutiques utilisant les 
ciseaux génétiques Crispr Cas9 
sont attendus avec impatience. 
« La perspective de l’édition 
de gènes pour la correction 
de mutations génétiques a 
un potentiel considérable», 
indiquaient en août dernier 
(Therapeutic Advances in 
Hematology), le Dr Bhavya 
Doschi, pédiatre et onco-
hématologue à l’hôpital pour 
enfant de Philadelphie et le Dr 
Valder Arruda, hématologue et 
chercheur dans le même hôpital.

Source: Le Figaro

Le genou coagulé susceptible de saigner

Localisation fréquente des saignements
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L'homme est un tisserand de la vie. La valeur du tissu produit par 
chacun dépend de la qualité du fil utilisé.

Des pensées, des paroles, des actions pures produiront une vie de 
grande qualité et haute fréquence vibratoire, de même des pensées, 
des paroles et des actions impures produiront une vie désordonnée.

RéflexionAu parlement

A qui donner plus de considération?

Les bons plans et  les bonnes adresses

DR CORINNE JOULIN-KARKA ; Tél: 22 23 46 77
CLINIQUE BIASA; Tél: 22 21 11 37
CLINIQUE SAINT-RAPHAËL; Tél: 22 25 92 77
CHU TOKOIN; Tél: 22 21 25 01
CHU CAMPUS; Tél: 22 25 47 39 / 22 25 77 68
HORLOGE PARLANTE; Tél: 116

COURRIER EXPRESS

DHL (Qtier Nyékonakpoè, 15 78 ; Bd du 13 Janvier, 
Galerie Tountouli ) Tél: 22 21 68 51
EMS TOGO (Tél: 22 26 70 51)
FEDEX (276; Bd du 13 Janvier, immeuble FIATA; 1e 
étage) Tél: 22 21 24 96
TOP CHRONO (Assiganto; Av Sylvanus Olympio) Tél: 
22 21 73 68
SDV EXPRESS (Rue du commerce) Tél: 22 22 41 26

OPERATEURS TELEPHONIQUES

MOOV :Tél. 22 20 13 20
TOGO CELLULAIRE : Tél. 22 22 66 11
TOGO TELECOM : Tél. 22 21 47 14

SANTE GENERALISTES

HOTEL RESIDENCE « LES ANGES » Qtier : Foréver ; Tél : 
90 17 03 30 
HÔTEL BALKAN (Qtier Hédranawé) ; Tél : 22 61 30 63
LE MERLOT (Qtier Kassablanca) Tél : 93 05 11 11

OU MANGER ET DORMIR A LOME?

MUSCULATION ET MASSAGE
Le NAUTILUS-FITNESS: HOTEL RESIDENCE « LES 
ANGES»  Tél : 22 26 34 71 / 90 17 03 30

BODYBUILDING-CLUB (Rue des hydrocarbures) ; Tél: 90 
24 10 72
GYM CENTER (Qtier Nyékonakpoè, Avenue Joseph 
Strauss) ; Tél : 90 04 76 60
GYM FIL«O»PARC (Agoè Nyivé) ; Tél : 22 35 18 28
GYM GHIS PALACE (Qtier Baguida) ; Tél : 22 71 49 70

CLINIQUE UNIDIAL spécialisée en Hemodialyse / 
Tokoin habitat
Rue des filaos; Tel 23 36 01 00 / 90 39 45 72

AGENCE DE COMMUNICATION

COURS DE CAPOEIRA ; Salle GYM TONIC. 
Tél : 90 79 79 90
COURS DE ZUMBA : HOTEL RESIDENCE «LES 
ANGES»; Qtier : Foréver ; Tél : 90 17 03 30
COURS DE ZOUMBA (VITAL CLUB, Nana 
BLAKIME) ; Tél 90 30 38 75
CIE CADAM (Danse traditionnelle 
africaine) ; Tél : 90 15 39 87
 SALSA (Club Salsa 7- Henry Motra) ; Tél : 
91 70 61 86

SUPERS MARCHES A LOME 

FRUITS ET LEGUMES

DANSE ET COURS DE ZUMBA

AVIATION

AERO-CLUB DU GOLFE (Route de l’aéroport)
Tél : 22 40 04 99

AG  Partners: Sise à Cassablanca
www.couleurafrique.com 

Larry Event Day (LED)
Une agence évènementielle, Organisation 
d'évènement privé et professionnel
Communication, Location d'espaces
Conseils, Wedding Planner et Décoration
Tél/ 22 21 87 80 / Cel: 98 77 40 54
Avenue François Mitterrand rue des 
Cocotiers

CONCORDE (Atikoumé; juste à côté de l’UTB
RAMCO (Qtier Assivito, Av de la Nouvelle 
Marche)
LE CHAMPION SUPER MARCHE 
(Boulevard du 13 Janvier); Tél: 22 22 74 43

MARCHE ABATTOIR (Juste en face du Super 
Marche Le Champion)
MARCHE DE GOYI SCORE (Juste en face du 
Super Marche RAMCO)
PANIER BIO CENTRE MYTRO NUGNA 
(Qtier Adidogomé, carrefour des 
Franciscains), Tél: 91 81 25 38

AFT (Africa Fitness Time) Qt: Décon. Tél:  97 99 7919

AFT : Quartier: Décon. Tél:  97 99 7919

◙ Ambassade des Etats- 
   Unis; Tél: 22 61 54 70
◙ Ambassade d’Allemagne; 
   Tél: 22 23 32 32
◙ Ambassade de France; 
   Tél: 22 23 46 40
◙ Ghana Embassy;
   Tél: 22 21 31 94
◙ Ambbassade d’Egypte; 
   Tél: 22 21 24 43
◙ Ambassade du Niger; 
   Tél: 22 21 60 25
◙ Ambassade de Chine;  
   Tél: 22 22 38 56
◙ Union Européenne;
   Tél: 22 53 60 00
◙ Consulat de Belgique;
   Tél: 22 21 03 23
◙ Consulat de France;
   Tél: 22 23 46 40
◙ Consulat de Suisse;
   Tél: 22 20 50 60
◙ Consulat de Canada;
   Tél: 22 51 87 30
◙ Ambassade du Nigéria;
   Tél: 22 21 60 25
◙  Ambassade du Gabon;
   Tél: 22 26 75 63
◙ Ambassade du Brésil; 
   Tél: 22 61 56 58
◙ Consulat de Sénégal;
   Tél: 22 22 98 35
◙ Consulat du Burkina Faso. 
   Tel: 22 26 66 00
◙ Consulat du Niger; 
   Tél: 22 22 43 31
◙ Consulat du Bénin;
   Tél: 22 20 98 80
◙ Ordre de Malte;
   Tél: 22  21 58 11
◙ RDC; Tél: 90 08 38 53

  Quelques ambas-
   sades et consulats

Pharmacies de garde de Lomé
du 22  au 29 / 04/  2019

Commentez la photo ci-dessus?

Photo du jour

Le corps humain se demande qui est le chef ?
. Le cœur dit : C'est moi, je fais circuler le sang.          

. Le cerveau dit : Non, moi car je contrôle tout.    

. Le foie dit : non, moi car je nourris le corps.   

. Les poumons disent : c'est nous qui gérons la respiration.  

. Et l'anus dit que c'est lui.         
Tout le monde se moque de lui. Alors l'anus a refusé de faire 
son travail pendant 7 jours. Le cerveau est devenu zinzin, le 
foie a commencé à gonfler et le cœur a commencé à céder, 
les poumons sont en détresse. Alors tout le monde est venu 
demander pardon à l'anus afin qu'il ouvre un peu les frontières.

Morale : On se complète dans la vie. Ne négligeons ni ne sous-
estimons personne.

BOULEVARD     DOULASSAMÉ    22 21 65 49
ETOILES     10 AV. N. MARCHE     22 21 88 47
OLIVIERS  BD. H. BOIGNY            22 27 04 34
DEO GRATIAS	 KOTOKOU            22 21 83 31	
AMESSIAME              BÈ                 96 32 97 60
EMMANUEL     KODJOVIAKOPÉ  22 21 30 98	
AMITIE      	 (SOTED)               22 21 74 47	
AVE MARIA          TOKOIN              22 22 33 01
PROVIDENCE BD. J.PAUL II        22 26 66 48	
YEM-BLA	 258, AV. AKÉÏ    22 26 76 51	
HEDZRANAWE	 HEDZRANAWE  22 26 49 61  	
THERYA       MANGOTIGOMÉ         22 61 56 52	
CITRUS	               ATTIÉGOU         70 44 59 24
FIDELIA	 BÈ-KPOTA,        22 71 95 95	
SARAH	                ADAKPAMÉ       22 27 09 25	
ADIDOGOME       ADIDOGOMÉ      22 50 54 85	
SILOE                   APÉDOKOE       90 80 26 39	
MAGNIFICAT	 YOKOE                70 44 51 59
ACTUELLE	     SÉGBÉ             22 51 11 72 
CONFIANCE	 FACE GTA          22 42 43 81	
LUMIERE    AGBALEPÉDOGAN   70 43 15 49	
SOLIDARITE          AVÉDJI           22 50 37 07	
JAHNAP	 DJIDJOLÉ         22 51 22 86	
ORCHIDEE	 LLEO 2000        22 51 30 40
APOLLON	   AVÉDJI	 70 41 01 07
ADONAÏ	           AGOÈ-NYIVÉ        22 50 04 05
EMMAÜS  RTE  MISSION TOVÉ   96 80 09 12
SHALOM     AGOÈ-CACAVELI      22 51 87 60	
APOU ANTOINE	AGOÈ-ASSIYÉYÉ    22 19 12 15
TCHEP'SON     TOGBLÉKOPÉ      70 42 94 41	
BAGUIDA	 BAGUIDA            70 42 47 77
AVEPOZO           AVEPOZO            22 27 04 86

Le parlement le plus dangereux où se décide la vie de la plupart 
des hommes en couple
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Lire
« L’idiot » de Fiodor 
Dostoïevski. Ed Beq, 
Collection À tous les 
vents. Pp 25-28

« …Il était environ neuf 
heures du matin ; c’était 
à la fin de novembre, 
par un temps de dégel. 
Le train de Varsovie 
filait à toute vapeur vers 
Pétersbourg. L’humidité 
et la brume étaient 
telles que le jour avait 
peine à percer ; à dix 
pas à droite et à gauche 

de la voie on distinguait 
malaisément quoi que 
ce fût par les fenêtres 
du wagon. Parmi les 
voyageurs, il y en avait qui 
revenaient de l’étranger ; 
mais les compartiments 
de troisième, les plus 
remplis, étaient occupés 
par de petites gens 
affairées qui ne venaient 
pas de bien loin. Tous, 
naturellement, étaient 
fatigués et transis ; leurs 
yeux étaient bouffis, 
leur visage reflétait la 
pâleur du brouillard. 
Dans un des wagons de 

troisième classe deux 
voyageurs se faisaient 
vis-à-vis depuis l’aurore, 
contre une fenêtre ; 
c’étaient des jeunes 
gens vêtus légèrement 
et sans recherche ; 
leurs traits étaient assez 
remarquables et leur désir 
d’engager la conversation 
était manifeste. Si chacun 
d’eux avait pu se douter 
de ce que son vis-à-vis 
offrait de singulier, ils se 
seraient certainement 
étonnés du hasard qui 
les avait placés l’un en 
face de l’autre, dans une 

voiture de troisième 
classe du train de 
Varsovie. Le premier était 
de faible taille et pouvait 
avoir vingt-sept ans ; ses 
cheveux étaient frisés et 
presque noirs ; ses yeux 
gris et petits, mais pleins 
de feu. Son nez était 
camus, ses pommettes 
faisaient saillies; sur 
ses lèvres amincies 
errait continuellement 
un sourire impertinent, 
moqueur et même 
méchant. Mais son front 
dégagé et bien modelé 
corrigeait le manque 

de noblesse du bas 
de son visage. Ce qui 
frappait surtout, c’était 
la pâleur morbide de ce 
visage et l’impression 
d’épuisement qui s’en 
dégageait, bien que 
l’homme fût assez 
solidement bâti ; on y 
discernait aussi quelque 
chose de passionné, 
voire de douloureux, 
qui contrastait avec 
l’insolence du sourire et 
la fatuité provocante du 
regard… »

Réflexion / Notre-Dame de Paris

Quand le patrimoine vaut plus 
que la vie d'un homme  
Il a fallu cet incendie pour que tous les regards se tournent vers « Notre dame de Paris ». 
Un incendie de bonheur ou de malheur ? Cela importe peu. Le plus important est ceci : « 
Cette cathédrale Notre-Dame, nous la rebâtirons. Tous ensemble. C’est une part de notre 
destin français ». Ces mots du numéro 1 des Français le jour même cet évènement ont 
retenti au-delà des frontières françaises. Oui, l’incendie de la bâtisse entraîne une forte 
émotion, tant en France que dans le reste du monde, ainsi qu’une importante couverture 
médiatique. Alors la question du patrimoine se pose. Et, surtout quelle place occupe le 
patrimoine dans la vie d’un Africain lambda ? 

Au lendemain de 
l’incendie de « 
Notre-Dame de Paris 

», Emmanuel Macron 
annonçait sur son compte 
twitter : « Alors oui, nous 
rebâtirons la cathédrale 
Notre-Dame, plus belle 
encore, et je souhaite que 
cela soit achevé d’ici 5 
années, nous le pouvons. Et 
là aussi nous mobiliserons 
». Ce sont des discours, et 
pas que. 
Des dons au concours 
international d’architecture 
pour la reconstruction de 
la flèche de Notre-Dame, 
on observe une France 
mobilisée, unie comme 
une famille. Dans cette 
affaire d’incendie, ce 
sont des actions posées 
qui sont aussi parlantes 
qu’émouvantes. 
Une bâtisse comme « 

Notre-Dame de Paris » qui 
date plus 900 ans, constitue 
d’une part l’essence de la 
France. Edifice à la fois 
religieux et patrimonial, la 
cathédrale « Notre-Dame 
» est liée à de nombreux 
épisodes de l’histoire de 
France. 
A combien peut-on estimer 
la valeur d’un homme pour 
parler d’un patrimoine ? Si 
la valeur d’un homme est 
inestimable, de la même 
manière un lieu, témoin de 
la vie ou encore la présence 
humaine ne serait être 
évalué. Pour certains, ce 
n’est qu’une bâtisse. Une 
simple bâtisse. Mais une 
chose est ignorée, « Notre-
Dame », est un patrimoine. 
Un bien commun des 
Français. « Notre-Dame » 
est l’âme même du peuple 
français. 

Voir cette cathédrale 
démolie par les flammes, 
est pour ce peuple une 
blessure. Ce patrimoine 
est témoin de l’histoire 
des ancêtres de nombreux 
Français qui pleurent « 
Notre-Dame de Paris ». 
Bref, cet incendie du 15 avril 
2019 a touché la France 
dans sa chair, dans identité, 
dans son histoire. 

Ce qui est vraiment 
remarquable est ce désir 
ardent de toute la France 
de revoir cette église « 
Notre-Dame » reconstruite 
au plus vite. Des pétitions 
ont été lancées pour la 
reconstruction à l’identique 
de la cathédrale, pourtant le 
président de la République 
de la France souhaite 
un geste « architectural 
contemporain ». 

Rapport entre « Notre-
Dame » et patrimoine 
africain spolié 
Naturellement, si l’on 
ne sait où l’on va, il faut 
impérativement savoir d’où 
l’on vient. L’incendie de « 
Notre-Dame » doit être 
une école pour l’Afrique. 
Toute la mobilisation de la 
France, en commençant 
par les pompiers pour 
éteindre le feu. Et puis, une 
bâtisse, on peut la rebâtir à 
tout moment. Rappelons-
nous, tout au long de la 
couverture médiatique 
de cet incident, le mot 
« reconstruction » de la 
bâtisse est plus prononcé 
que le mot « enquête ». Il 
est d’extrême urgence pour 
tout Français de revoir en 
toute beauté la « Notre-
Dame » jadis chargée 
d’histoire.

Maintenant, en 
réfléchissant un peu, est-
ce parce que l’homme 
africain n’est pas entré 
dans l’histoire, comme le 
prétend Nicolas Sarkozy 
qu’il ne s’attache pas au 
patrimoine ? 
Nos biens culturels spoliés 

par les colons, notamment 
les Français constituent 
également l’âme de 
l’Afrique. Plus de 90% des 
biens classiques africains 
sont en dehors de l’Afrique. 
Si, aujourd’hui l’Afrique 
réclame ses biens culturels, 
elle a juste compris que le 
patrimoine est une part de 
l’homme, d’une nation ou 
mieux tout un continent. 

Quelques jours après 
l’incendie, Marine le Pen 
a affirmé : « La France 
est capable de penser, 
d’ordonner, d’édifier. Notre-
Dame représente ce que 
la France est capable de 
donner au monde ». Ainsi 
donc, le patrimoine à lui 
seul peut parler au nom de 
tout un peuple. 

De prime à bord, cette 
mobilisation autour du 
patrimoine « Notre-Dame 
» doit nous questionner 
en tant qu’Africain sur 
notre patrimoine matériel 
comme immatériel. A 
quand le retour de nos 
biens culturels spoliés sur 
le contient ? 

Nadia Edodji

Notre-Dame ravagée par les flammes

Notre-Dame bien avant l'incendie
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L’international Algérien Baghdad Bounedjah

Scac / Ambassade de France

Morgan Rohel en fin de mission
En mission au Service de coopération et d’action culturelle (Scac) de l’ambassade de 
France depuis deux ans sur les questions liées au développement durable, Morgan Rohel 
est arrivé au terme de son séjour de travail dans notre pays.

Un cocktail d’au revoir 
a été organisé en 
l’honneur de monsieur 

Rohel le lundi 15 avril dernier 
dans les jardins de l’Institut 
français (IFT) de Lomé. 
Plusieurs personnalités dont 
l’ambassadeur de France 
au Togo, Marc Vizy, les 
collaborateurs au niveau de 
la Scac et de l’ambassade, 
le point focal national de la 
Convention-cadre des Nations 
unies sur les changements 
climatiques (CCNUCC), Komla 
Azankpo étaient présents.

Des acteurs de la société 
civile dont Joseph Kogbe, 

directeur de l’Organisation 
pour l’environnement et le 
développement (Oped) et 
coordonnateur du réseau 
climat et développement, 
Bemah Gado, directeur de 
Science et technologie 
africaine pour un 
développement durable 
(Stadd), Rolande Aziaka, 
actuelle représente de la 
société civile africaine à la 
Convention-cadre des Nations 
unies sur la désertification, 
des journalistes et plusieurs 
autres compatriotes ayant 
collaboré avec Morgan Rohel 
étaient également présents. 
M. Rohel n’a pas manqué 

de mots pour exprimer ses 
sentiments. 

« Je vous remercie 
énormément. Cela a été 
deux années absolument 
captivantes. J’ai appris 
énormément et je suis 
heureux pour ce que j’ai pu 
faire ici au Togo avec vous. Il 
y a eu de belles réussites. Au 
niveau institutionnel, on peut 
citer la présence du Togo au 
One planet summit, à l’Alliance 
solaire internationale. 
Avec la société civile, 
nous avons monté de très 
beaux projets : la question 
des déchets, l’énergie, 

Morgan Rohel (au milieu)
l’eau et l’assainissement. 
Professionnellement et 
personnellement, cela m’a 
beaucoup nourri. J’ai été très 
heureux de collaborer avec 
toutes ces belles personnes 
rencontrées. Je vous 
remercie tous ici présents 
pour l’engagement dont vous 
avez fait preuve. Je tiens à 
vous rendre hommage pour 
tous vos efforts malgré les 
difficultés qui existent sur le 

terrain », a déclaré monsieur 
Rohel.
Morgan Rohel a effectivement 
eu à travailler sur des projets 
liés à l’environnement et à 
la santé. Le célèbre slameur 
togolais, Menteur ambulant 
et son groupe ont fait à 
travers une œuvre artistique 
exceptionnelle conçue 
pour l’occasion, l’éloge du 
missionnaire.

E. D.

Contenue dans un 
document de 15 pages, 
la Convention de Marpol 

s’applique aux navires 
autorisés à battre le pavillon 
d’une partie de la Convention 
; et aux navires qui ne sont 
pas autorisés à battre le 
pavillon d’une partie mais qui 
sont exploités sous l’autorité 
d’une telle partie. Plusieurs 
dispositions ont été prévues 

dans le document pour 
prévenir la pollution marine 
et protéger les écosystèmes 
marins et par ricochet la santé 
des humains qui vivent de la 
mer.
A titre d’exemple, à l’article 5, on 
peut lire : « tout navire qui est 
tenu de posséder un certificat 
délivré conformément aux 
dispositions des règles est 
soumis, dans les ports ou les 

Pollution marine

Que contient exactement la Convention de Marpol ?
La pollution marine est devenue un réel fléau et il convient 
en effet que des mesures drastiques soient prises pour y 
remédier. La Convention de Marpol à laquelle le Togo vient 
d’adhérer à l’annexe VI en est une illustration.

terminaux au large relevant de 
la juridiction d’une autre partie, 
à une inspection effectuée par 
des fonctionnaires dûment 
autorisés à cet effet par ladite 
partie. Toute inspection de 

cet ordre a pour seul objet de 
vérifier la présence à bord d’un 
certificat en cours de validité,  
sauf si cette partie a  des 
raisons précises de penser que 
les caractéristiques du navire 

Journée internationale de la Terre et changement climatique

L’éducation au centre du 9e dialogue interactif de l’Assemblée 
générale des Nations unies
A l’occasion de la Journée mondiale de la Terre nourricière, 
les Nations unies mettent l’accent sur l’éducation et la 
formation en faveur de l’engagement dans l’action climatique.

Le changement climatique 
est l’une des plus 
grandes menaces au 

développement durable 
à l’échelle mondiale et 
n’est qu’un des nombreux 
déséquilibres causés par des 
modes de production et de 
consommation non durables, 

ayant des conséquences 
irréversibles pour les 
générations futures. La 
Convention-cadre des Nations 
unies sur les changements 
climatiques et l’Accord de Paris 
encouragent la coopération 
internationale entre les parties 
en matière d’éducation, de 

formation, de sensibilisation, 
de participation et d’accès à 
l’information.
A l’occasion de la 
commémoration du 10e 
anniversaire de la Journée 
internationale de la Terre 
nourricière, le 9e dialogue 
interactif de l’Assemblée 
générale des Nations unies 
sur l’harmonie avec la nature 
s’est tenu le 22 avril 2019 
dans la salle du Conseil de 
tutelle de l’ONU à New York. Le 
dialogue interactif s’articulera 
autour du thème : « la Terre 
nourricière dans l’éducation 
et le changement climatique 
». Les discussions porteront 
sur les contributions du 
programme «harmony with 
nature » (en harmonie avec 
la nature) pour atteindre une 
éducation inclusive, équitable 
et de qualité, afin d’inciter 
les citoyens et les sociétés 
à reconsidérer leur relation 
avec le monde et à prendre 
des mesures urgentes pour 
lutter contre les changements 

climatiques et leurs impacts. 
Il s’agit de faire en sorte que les 
populations du monde entier 
disposent des informations et 
connaissances nécessaires 
pour réaliser un développement 
durable, en harmonie avec nos 
écosystèmes. Tout cela, c’est 
dans le but d’accélérer l’action 
climatique. Et pour concrétiser 
et accélérer les actions visant 
à mettre en œuvre l’Accord 
de Paris sur le changement 
climatique, le secrétaire 
général des Nations unies, 
Antonio Guterres organisera le 
sommet « Action climat » le 23 
septembre 2019 afin de relever 
les défis qui se posent.
Ce sommet constituera une 
étape déterminante dans 
la coopération politique 
internationale et incitera de 
vastes mouvements de soutien 
au cœur de l’économie réelle. 

Quid de l’expression « Terre 
nourricière » ?
L’expression « Terre 
nourricière » est couramment 

utilisée dans de nombreux 
pays et régions pour désigner 
la planète Terre. Elle illustre 
l’interdépendance qui existe 
entre l’être humain, les autres 
espèces vivantes et la planète 
sur laquelle nous vivons tous. 
La Journée internationale 
de la Terre nourricière est 
célébrée chaque année pour 
rappeler que la Terre et ses 
écosystèmes nous soutiennent 
et nous nourrissent durant 
toute notre vie. C’est pourquoi 
il devient de plus en plus 
crucial de sensibiliser les 
habitants de la planète aux 
problèmes qui l’affectent, 
en rappelant notamment les 
différentes formes de vie qui 
s’y développent.
Cette journée est aussi 
l’occasion de renouveler 
notre engagement collectif 
à vivre en harmonie avec la 
nature, comme le souligne la 
déclaration de Rio de 1992.

E. Dadzie
     Source : Nations unies

Des étudiantes en agrométéorologie

ou de son équipement diffèrent 
sensiblement de celles qui 
sont portées sur le certificat. 
Dans ce cas où le navire ne 
disposerait pas de certificat 
de validité, l’Etat qui effectue 
l’inspection prend les mesures 
nécessaires pour empêcher le 
navire d’appareiller avant qu’il 
puisse le faire sans danger 
excessif pour le milieu marin. 
Toutefois, ladite partie peut 
autoriser le navire à quitter 
le port ou le terminal au large 
pour se rendre au chantier de 
réparation approprié le plus 
proche ».

Edem D.
Source : Convention de Marpol

Un navire rejetant des déchets dans la mer
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Suite de la page 2Lutte contre le VIH/Sida
... Dr M’pelé révèle une 
affaire de groupes 
d’intérêts. Dans la lutte 
contre le VIH/Sida en 
Afrique, chaque corps 
constitué, de la société 
civile aux gouvernements, 
des individus aux 
communautés, a influencé 
souvent négativement ou 
parfois positivement la 
réponse selon ses intérêts 
pour en tirer le plus grand 
crédit.

Mais fort heureusement, 
le chapitre 8 évoque 
avec optimisme la fin de 
l’épidémie. Il doit y avoir 
des moments de courage 
et de vérité pour oser 
dire ce que l’on ressent 
au plus profond de soi par 
conviction ou par intuition. 
Plus de trente ans après 
le début de l’épidémie du 
VIH/Sida, il est bon et fort 
utile de reconnaître que 

nous sommes en effet 
au commencement de 
la fin de cette épidémie 
dont l’Afrique a payé le 
plus lourd tribut avec 
tout de même l’ambition 
du dernier pas de géant 
pour l’humanité comme 
celui de Neil Armstrong 
sur la lune. « La bataille 
est presque gagnée 
parce que l’homme a été 
plus fort. Pour finir, le 
défi est d’imaginer les 
stratégies de fin les mieux 
appropriées et non pas 
les hurler, haut et fort, à 
la recherche de toujours 
plus de moyens financiers 
seulement », déclare 
l’auteur.
Au chapitre 9, le 
docteur Pierre M’pelé 
rend hommage à ses 
compagnons de lutte qui 
ont aussi leur vérité à dire. 
Pionner dans la défense 
des droits des PVVIH

Médecin congolais 
engagé dans la lutte 
contre le Sida dès le 
début de la pandémie, le 
docteur M’pelé a été un 
pionnier ardent militant 
pour la défense des 
droits des personnes 
vivant avec le VIH/Sida 
(PVVIH). Responsable de 
la lutte contre le Sida au 
Congo de 1985 à 1998, il 
était médecin-chef du 
Centre de traitement 
ambulatoire de l’infection 
à VIH/Sida au Centre 
hospitalier universitaire 
de Brazzaville et directeur 
du Laboratoire national de 
santé publique.
Il fonde avec quelques 
amis la Conférence 
internationale sur le 
Sida et les infections 
s e x u e l l e m e n t 
transmissibles en Afrique 
(Icasa) et la Société 
africaine contre le Sida 

(SAA) qu’il a présidée de 
1995 à 2005. Pierre M’pelé 
rejoint l’Onusida en 1998 
et dirige l’Equipe inter-
pays de collaboration 
technique de l’Onusida 
pour l’Afrique de l’ouest 
et du centre (25 pays), 
directeur de l’Onusida 
au Nigéria et ensuite à 
l’Organisation mondiale 
de la santé où il assume 
les responsabilités de 
représentant en Guinée 
équatoriale, au Togo, en 
Ethiopie et au Bénin. 

Pierre M’pelé est auteur 
et co-auteur de plusieurs 
livres et a publié plus 
d’une centaine d’articles 
et communications 
scientifiques sur le VIH/
Sida. Il décrit les premiers 
cas de Sida du Congo en 
1984 et a co-écrit avec 
Normand Lapointe du 
Canada, l’infection au VIH 

de la mère et de l’enfant, 
1989 Editions Ellipses.
A propos de l’ouvrage qu’il 
vient de rendre public, il 
précise : « les grandes 
épidémies ne se révèlent 
qu’une ou deux fois dans 
un siècle et les acteurs 
de terrain ont aussi le 
devoir de partager avec 
les acteurs de demain 
les questions qui se sont 
posées, les réactions 
diverses engendrées par 
la pandémie, l’histoire 
naturelle de la maladie 
et de l’épidémie, les 
actions mises en œuvre, 
les craintes et les 
incertitudes. Les combats 
de demain se nourrissent 
du passé pour construire 
au mieux les réponses 
adaptées aux futures 
grandes épidémies 
planétaires ».  

Edem Dadzie

Aujourd’hui, le domaine 
de la technologie ne se 
résume plus à une simple 

ingénierie. C’est un secteur 
d’activité qui sert d’activité 
génératrice de revenus. Le 
Salon africain du numérique 
et du leadership féminin 
(Sanulf) et Ghiyada Africa 
l’ont compris en s’évertuant 
d’intégrer la gente féminine 
à cet univers informatique et 
technologique. « Fille / femme 
et intelligence artificielle 
pour le développement du 
Togo », est le thème de cette 
troisième édition au Togo, de 
la Journée internationale de 

la jeune fille dans le secteur 
des TIC. Ont participé à cette 
célébration, près de 300 
jeunes filles du collège et 
du lycée surtout, issues de 
différents établissements, 
dont la majorité a un âge 
compris entre 12 et 18 ans. Elles 
ont été édifiées à travers cinq 
principales activités dont deux 
panels. Le premier panel a 
porté sur le « Développement, 
l’estime et confiance en soi 
chez la jeune fille », animé 
par Odile Kossiwa Tsipoaka, 
ingénieure eau, responsable 
du bureau régional et Yali 
Mandela Washington 2017. Elle 

a instruit les filles sur l’audace, 
le sens de la responsabilité et 
la prise de décision. « Nous 
remarquons aujourd’hui que 
certains secteurs comme celui 
de la technologie, ne comptent 
pas beaucoup de femmes. 
Souvent, ce n’est par manque 
de formation ni de talent, mais 
c’est le stéréotype qu’elles ont 
souvent en se disant ‘je ne peux 
pas’. Il était donc important de 
lever ce voile en leur faisant 
voir qu’en réalité, elles peuvent 
», a affirmé Kossiwa Tsipoa. 
(svp revoyez cette partie pour 
bien completer le nom de la 
personne

Journée internationale de la jeune fille dans les TIC

Donner la chance à la femme togolaise dans le secteur 
pour un développement
La Journée internationale de la jeune fille / femme dans le secteur des Technologies 
de l’information et de la communication (TIC), a été célébrée au Togo le samedi 20 avril 
2019, à l’amphithéâtre du lycée technique d’Adidogomé. Evénement organisé pour la 
troisième fois au pays par Ghiyada Africa – Espace yali point com.  

Le deuxième panel a été conduit 
par Carelle Pere, ingénieure en 
informatique / développement 
d’application dans le 
domaine des entreprises 
et de l’entreprenariat, sur 
l’ « Intelligence artificielle 
au développement du Togo 
». Elle a fait voir aux filles, 
ce que c’est l’intelligence 
artificielle et comment elles 
peuvent s’en inspirer pour 
devenir des professionnelles 
du domaine. « Actuellement, 
le domaine de la technologie 
est très porteur. Les jeunes 
filles ont été la cible car c’est 
le moment idéal pour elles 
de faire un choix de carrière 
et en cela, il faut les orienter 
vers le domaine qui est l’avenir 
du monde : la technologie 
(…) J’accompagnerai 
personnellement les 
désireuses », a soutenu 
Carelle Pere. Brice Tchapnga, 
directeur pays de Ghiyada 
Africa a présenté le 
‘Clic féminin’ (www.ficl.
stargroupandservices.com), 
une plateforme gratuitement 
accessible à toutes les 
jeunes filles de la sous-région 
africaine, pour échanger, 
s’habituer à la technologie 
et former un réseau de 
‘e-jeunes filles’ en Afrique. 
Pour encourager ces jeunes 
filles, des Bourses ont été 
remises. Le lycée technique 

d’Adidogomé a bénéficié de 
5 millions de FCFA pour 1000 
élèves ont été remises. 1 
million 500 mille FCFA pour 
l’école Kouvahey, 750 000 
FCFA pour l’école Essor et 500 
mille pour Cefop Asa. « Nous 
les filles, sommes pas souvent 
calées dans le domaine de la 
technologie. La participation 
à cette journée nous a permis 
de prendre conscience de la 
chance que nous filles avons 
aujourd’hui pour émerger et 
contribuer au développement 
du Togo. Personnellement, 
je prendrai attache avec 
les panelistes pour mieux 
m’investir dans le domaine 
», a déclaré Komissa Zotsu 
Shiner, élèveen terminale D1 à 
Kouvahey. Pour Brice Tchapnga 
: « Le nombre de filles attendu 
n’a certes pas été atteint, 
mais c’est une satisfaction 
de par le déroulement et 
l’aptitude participative des 
filles présentes. Vivement la 
quatrième édition car l’objectif 
d’aider nos jeunes filles ne 
changera pas ».
Pour l’heure, Guiyada Africa a 
formé plus de 3114 jeunes filles 
au Togo dans le domaine des 
TIC à travers des ateliers. La 
célébration a pris fin avec la 
visite des stands intelligents 
et objets connectés.
 

Attipoe Edem Kodjo

Remise symbolique des bourses par les organisateurs
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